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Le matin du 23/11/09 

Prix des médicaments  
Le rapport parlementaire suscite la polémique  
Le parlement poursuit ses discussions au moment ou les industriels 
contestent les conclusions du rapport. 
 Le rapport parlementaire sur les prix des médicaments, qui avait jeté un pavé 

dans la marre il y a quelques jours, alimente toujours le débat. Les commissions 

des secteurs sociaux et celle des finances  de la chambre des représentants  

prévoient d’approfondir les discussions  autour du sujet demain après midi. Les 

parlementaires  s’apprêtent  à décortiquer  les principaux  constats et 

recommandations... 

 

Aujourd’hui le Maroc du 24/11/09 
Polémique entre l’AMIP et la mission parlementaire sur le médicament  

Mbarka Bouaida : « les industriels tentent de contourner le débat sur le 
prix ». 
Mbarka Bouaida, présidente de la commission des affaires étrangères, de la 

défense  nationale et des affaires islamiques à la première chambre du parlement 

affirme que l’AMIP déplace le débat. Le rapport de la mission d’information  a 

traité du prix et non de la qualité des médicaments au Maroc, selon elle. «  Le 

communiqué de l’AMIP déplace le débat. Les industriels tentent  de contourner 

le débat sur le prix. A aucun moment, le rapport  n’a traité de la qualité des 

médicaments  qui est incontestable », a-t-elle souligné… 

 

Aujourd’hui le Maroc du 24/11/09 
Entretien avec Ali SEDRATI  
Président de l’association marocaine de l’industrie pharmaceutique (AMIP) 

« Nous avons fait beaucoup d’efforts pour l’amélioration de la qualité » 
Ali SEDRATI estime que la mission d’information parlementaire a comparé 

dans son rapport  sur les médicaments le marché national  a certains marchés qui 

appliquent des règles différentes de celles appliquées au Maroc  

ALM : Que reprochez- vous à la mission d’information parlementaire  dans son 

rapport consacré aux médicaments ? 

Ali SEDRATI : ce rapport a fait l’analyse du marché pharmaceutique marocain 

à partir de quelques produits seulement. De même, il a comparé le marché des 

médicaments au Maroc à certains marchés étrangers qui appliquent des règles 

qui sont différentes de celles appliquées au Maroc. Le rapport s’est contenté 

d’analyser le marché des médicaments sans tenir compte de toutes les 

composantes qui doivent faire partie d’une politique de santé dans sa globalité 

… 
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Le soir du 24/11/09 

Médicaments  
L’AMIP rejette les « accusations » des parlementaires  
Les industriels pharmaceutiques nationaux montent au créneau  pour 
contester le rapport parlementaire  
Une réaction qui intervient 20 jours après la présentation  du rapport au 
parlement  

… et à la veille de la réunion de la commission des finances et celle chargée 
des secteurs sociaux au parlement. 
La polémique risque d’enfler. Alors qu’aujourd’hui, mardi  24 novembre, la 

commission des finances et du développement  économique ainsi que celle 

chargée des secteurs sociaux  au parlement  se réunissent pour débattre des 

suites à donner aux conclusions du  rapport de la mission parlementaire sur le 

prix des médicaments, les industriels de l’AMIP (Association Marocaine de 

l’Industrie Pharmaceutique) se fendent  d’un communiqué  dans lequel ils 

dénoncent l’analyse effectué par les députés… 

 

L’économiste du 26/11/09 
Prix des médicaments : bataille  
Prix des médicaments : dénonciation  
Si l’on arrive à mettre à nu et à dénoncer les pratiques mafieuses  dans le secteur 

des médicaments, alors les ministres et autres parlementaires auront réussi  leur 

mission  publique. Car, quand on veut, on peut ! Par ailleurs, il faut revoir le 

statut des pharmaciens. Pourquoi étudier des années et finir en épicier du 

médicament. Autant se limiter à un BTS  de commerce… puisque de toute façon 

la recherche et la production pharmaceutiques sont désormais réservées aux 

firmes patentées… 

 

Le soir du 26/11/09 
Médicaments. Les multinationales rejettent le rapport parlementaire  
L’alliance des multinationales opérant au Maroc conteste à son tour les 
recommandations des parlementaires. 
Lorsque le débat bat son plein sur la problématique du médicament au Maroc, 

un acteur majeur du secteur brille par son absence. Il s’agit du MIS (Association 

Maroc Innovation Santé). Aucune sortie  médiatique de cette alliance des 

multinationales opérant au Maroc, même après la présentation du rapport de la 

mission parlementaire qui fustigent les dysfonctionnements du marché  

notamment la cherté « anormale » des princeps. Une réaction commune entre le 

MIS et l’AMIP (Association Marocaine de l’Industrie Pharmaceutique) était 

prévue, selon les déclarations du patron de Sothema  au Soir Echo, bien avant la 

parution du communiqué des industriels marocains… 
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Libération du 26/11/09 
L’état taxe lourdement les maladies  
Tout le monde ou presque en convient : les médicaments sont très chers au 

Maroc. Une mission d’information parlementaire sur les prix des médicaments 

au Royaume vient même de tirer la sonnette d’alarme. Selon son rapport, les 

prix pratiqués par les laboratoires pharmaceutiques  et autres détaillants 

nationaux seraient très élevés, en comparaison avec d’autres pays  voisins. Ils le 

sont de 30 à 189% par rapport à la Tunisie, de 20 à 70% par rapport à la France 

et le reste de l’encan. Echaudés par les résultats de cette enquête objective et 

officielle, plusieurs députés ont souligné, mardi lors d’une réunion conjointe de 

la commission des finances et du développement économique et de la 

commission des secteurs sociaux à la chambre des représentants, l’importance 

d’ouvrir à la concurrence le marché des médicaments en vue de faire baisser 

leurs prix et permettre leur accessibilité à tous les citoyens… 

 

L’opinion du 26/06/09 
Chambre des représentants  
Appel à l’ouverture du marché des médicaments pour une baisse des prix  
Plusieurs députés ont souligné, mardi, l’importance d’ouvrir à la concurrence le 

marché des médicaments en vue de baisser leur prix et permettre leur 

accessibilité à tous les citoyens. Lors de cette réunion conjointe de la 

commission  des finances et du développement économique  et de la 

commission des secteurs sociaux à la chambre des représentants, ils ont 

également relevé que la réduction des impôts appliqués  aux médicaments  

devrait contribuer à baisser leur prix… 

 

La nouvelle tribune le 26/11/09 
Prix des médicaments  
Les députés pour une ouverture du marché à la concurrence… 
Plusieurs députés ont souligné, mardi, l’importance d’ouvrir à la concurrence le 

marché des médicaments en vue de baisser leur prix et permettre leur 

accessibilité à tous les citoyens. Lors d’une réunion conjointe de la commission 

des secteurs sociaux  à la chambre des représentants, ils ont également relevé 

que la réduction des impôts  appliqués aux médicaments devrait contribuer à 

baisser leur prix… 

 

L’économiste du 27/11/09 
Prix du médicament : un rapport bienvenu mais discutable aussi  
Abdelmajid BELAICH, ancien cadre de l’industrie pharmaceutique et 

actuellement directeur de la société Med Info reste l’un des meilleurs 
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spécialistes de l’économie  de la santé. Il s’est fait remarqué  notamment  pour 

ses travaux sur les génériques 

En 2008, il remporte  le prix AMIP destiné aux travaux  de recherche  dans 

l’industrie pharmaceutique. Cette distinction récompensera  la mise en place  

d’un nouveau système  de classification  des médicaments. 

La commission des finances et du développement économique de la chambre 

des représentants  a publié le 3 novembre 2009 un rapport sur le prix du 

médicament au Maroc. Ce rapport  est intéressant dans la mesure  où il lance  un 

débat public  sur un sujet considéré jusqu’alors  comme un tabou. Toutefois ce 

rapport mérite  qu’on  s’y penche  d’une manière critique. A sa lecture 

apparaissent  un certain nombre  de remarques… 

 

Le matin du 27/11/09-Eco Plus  
Industrie pharmaceutique  

300 MDH injectés annuellement  
Le secteur pharmaceutique  marocain  est la troisième industrie en terme de 

taille et de chiffre d’affaires au niveau africain, les deux premières places étant  

occupées par l’Afrique du sud de l’Egypte. Depuis 2000, l’activité  a été étoffée 

par la création d’une dizaine de nouvelles unités de production (étrangères et 

marocaines) pour un investissement total de 2 MMDH…. 

 

Le matin du 27/11/09-Eco Plus  
Interview avec Ali SEDRATI, président de l’association marocaine de 
l’industrie pharmaceutique (AMIP) 
La faible consommation marocaine faisant que les volumes à fabriquer  restent 

encore  relativement faibles  et le démantèlement  douanier  en voie 

d’achèvement  ainsi que les différents accords  de libre échange  et donc 

l’ouverture du marché à la concurrence  extérieure se traduisent  par une 

régression de la part de la fabrication locale à moins de 70% aujourd’hui. 

« Nous regrettons que les investissements ne sont pas actuellement suffisant »… 

 

Le matin du 27/11/09-Eco Plus  
Prix des médicaments  

Les industriels contestent le rapport parlementaire  
Les discussions autour des prix des médicaments  ont repris au parlement. La 

commission  des finances  et du développement économique et celle des secteurs 

sociaux  ont largement débattu le sujet mardi dernier. 

Les députés conviennent que le rapport de la mission d’information devra avoir 

un écho concret sur le terrain auprès de toutes les parties concernées. Jusque là  

aucune réunion officielle entre les intervenants du secteur n’a eu lieu suite à la 

publication du rapport qui a jeté un véritable pavé dans la mare. L’association 

marocaine des industries pharmaceutiques (AMIP), qui vient de contester 

officiellement  les conclusions  du rapport, exprime sa volonté de se réunir  avec 
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tous les acteurs  concernés  pour entamer un débat profond sur le secteur et sur 

les différents aspects dont la faiblesse de la consommation des médicaments au 

Maroc, la couverture  médicale… 

 

Le matin du 27/11/09-Eco Plus  
Interview avec Christophe GOURLET, président  de l’association Maroc, 
Innovation et Santé. 
Les leaders du marché pharmaceutique  réunis au sein de l’association MIS, 

réclament une concertation  élargie avec l’ensemble  des acteurs, y compris la 

mission parlementaire, afin  d’aboutir à un diagnostic  réaliste et des 

recommandations dans l’intérêt du patient et de l’ensemble des acteurs  du 

secteur… 

 

Le matin du 27/11/09-Eco Plus  

Consommation quelques médicaments vedettes 
Doliprane, rifoderm, aureomycine, minidril, aspegic, pernabol… le marché  

local reste dominé par quelques médicaments « vedettes ». La consommation  de 

médicaments  génériques progresse de manière continue. Malgré cette 

croissance, le faible  pouvoir d’achat  de la population  freine la consommation 

de médicaments au Maroc, une grande partie du budget étant consacrée à 

l’alimentation… 

 

Le matin du 27/11/09-Eco Plus  
Médicaments génériques  
A peine 25% du marché  
Malgré les mesures  qui ont été annoncées par le ministère de la santé et les 

efforts de sensibilisation  pour promouvoir l’utilisation de ces génériques et de 

maintenir les prix des médicaments à des niveaux compatibles avec le pouvoir 

d’achat  des citoyens, ces médicaments restent encore sous-utilisés… 

 

La vie éco du 27/11/09 
Le prix des médicaments : c’est une affaire de professionnels et pas 
d’économistes  
Concernant l’article paru dans votre numéro du 13 novembre au sujet du rapport  

du parlement  sur les prix des médicaments, j’ai des reproches et une petite 

remarque pour nos honorables ministres et parlementaires. Les reproches 

concernent le prix du médicament au Maroc. Cette étude devait être établie par 

des professionnels  dont un pharmacien d’officine qui devait obligatoirement 

être parmi les membres de la commission. Cette dernière devait, en plus, 

comptabiliser  la totalité  des médicaments commercialisés  par tous  les 

laboratoires (ils sont environ 6000), en fonction de sa classe thérapeutique et sa 

fréquence  de vente… 

 


